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auHfli do lui anaurer un aubside du gouvernomont U'Ahn] . Je ne
blfinjo pan l'honorable déimti'' d'avoir tait h't* démarches (jue je

viens de mentionner, niuis j'ai bien le droit d'exjn-imer l'éton-

nement que j"i''|)rouve de voir ([ue ."es opinions au sujet de l'aide

il être donnée aux chemins de l'er se soient changées si subite-

ment. J'eapcre qu'avant longtemps il reviendra à de plus saines

idées sur ce sujet.

Si j'ai bien compris l'honorable clief de l'oppositicm, lui et son
pnrti désirent prati(|uer l'économie—cho, e bien extraordinaire
pour eux, si l'on en juge par leur passé politique ; ils veulent
rétablir rétjuilibre dans nos finances. Voilîl certainement une
attitude bien patriotique ; mais le pays n'a-t-il pas le droit de se

demander si ces messieurs, en supY)osarit qu'ils reviendraient au
timon des affaires, accom[>liraientbien l<\si)rome38es qu'ils nous
font maintenant ? Ils .sont les alliés du même i)arti politi(iue

qui administre les affaires de la Puissance du Canada, à Ottawa,
ils ont les mêmes princi})es, les mêmes tendances et les mômes
asj)irations. Eh ! bien, il n'est pas sans A, propos de rappeler
br.èvement ce que leurs alliés d'Otta'.va ont fait depuis qu'ils

sont au pouvoir.

Quel est celui d'entre vors (pii a pris part aux luttes p()liti(|ues

en 187S, et depuis, qui ne se rap})elle les déclarations de sir

Léonard Tilley. alors me!id)re de la Chambre' des Communes,
et qui ])lus tard devint ministre des tinances de la Puissance du
Cadada ?

Il disait que le gouvernement MacKenzie, qui dépensait
$2.">,00(),(XK) par année, était un gouvernement extravagant,et qu'il

y avait moyen d'administrer la chose publique avec une somme
moindre que celle-là. Le j)euple à cru à ces belles promesses
d'écon(nnie en 187S. Tl a donné le pouvoir au parti conserva-
teur qui n'a cessé de l'occuj^er depuis, dans la Puissance du
Canada.

Eh bien, <iu"avons-n(ms vu Tannée suivante ?

Ce niênu' })arti qui avait prétendu administrer nos affaires

avec moins de $2o,(X)(UK)() par année, augmentait les dépenses
contrôlables, et chaque année, depuis, ces mêmes <lépenses ont
été en grossissant, jusqu'à ce qu'enfin, à la dernière session, le

gouvernement ait fait voter pour ces mêmes dépenses, qui n'é-

taient que (!e S23.00O,(X)0 en 1S7S. la somme énorme d'environ
$87,U(K),OUO. C'est là, :M. l'Orateur, le parti de l'économie, ce
sont là des hommes qui nous disent que, s'ils revenaient au
pouvoir, ï\ï rétabliraient l'équilibre dans nos finances.

Instruit ynir les événements passés, le peuple se gardera bien
de leur doi ner sa confiance, et, du reste, il a exprimé ses senti-

ments, à ce sujet, d'une façon éclatante, le 17 juin dernier.
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